
Economies sur les coûts des                  

services de santé publique : A            

mesure que le risque de développer 

des maladies  diminue (en raison 

d’une plus faible prévalence du               

tabagisme et d’une réduction des 

risques chez les ex-fumeurs), les 

coûts liés aux traitements  diminuent 

également.  

Gains de productivité dus à           

la réduction de l’absentéisme :                 

certains indices portent à croire que 

les fumeurs sont plus enclins à             

l’absentéisme que les  non-fumeurs. 

A mesure que davantage de                  

personnes arrêtent de fumer, leur 

productivité augmente en  raison de 

la  réduction de  l’absentéisme.  

Augmentation des recettes fiscales 

d u e  à  l a  r é d u c t i o n  d e                           

l’absentéisme  et à l’allongement 

de la vie active : le surcroît de                

productivité dû à la réduction de 

l’absentéisme chez les personnes qui 

arrêtent de fume et  l’allongement 

de leur espérance de vie entraine 

une augmentation des recettes de  

l’impôt sur le revenu, des cotisations 

sociales et de la TVA. 

Avantages de la hausse des taxes  pour les administrations           

publiques 

Les recettes fiscales peuvent être 
réinvesties au profit de la santé 

L ’augmentation de l’impôt profite                  

directement aux pouvoirs  publics qui en          

tirent davantage de recettes, même en               

tenant compte d’une baisse de la                    

consommation. Dans la plupart des pays, les  

recettes fiscales tirées du tabac sont des            

milliers de fois plus élevées que les dépenses 

liées à la lutte  antitabac. 

Pour maximiser l’impact sanitaire de la hausse 

des taxes, il convient d’affecter une partie 

des recettes aux programmes de lutte  antita-

bac et autres programmes de développement 

social et de santé publique. Cela facilite           

l’acceptation des mesures fiscales par la       

population, y  compris les  fumeurs. Il est  

aussi judicieux d’affecter une partie des re-

cettes fiscales tirées du tabac pour la mise en 

place des programmes de sevrages tabagiques.  
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Le 31 mai de chaque année, la C3T se joint à 
l’OMS et ses partenaires pour célébrer la Journée 
mondiale sans tabac. Le but: alerter le grand  
public sur les dangers pour la santé liés au                
tabagisme et  défendre les politiques visant à  
réduire efficacement la consommation, l’offre et 
la demande  de tabac.L’usage du tabac est la 
principale cause évitable de  mortalité dans le 
monde et est actuellement responsable de la 

mort de 10% des adultes à  l’échelle mondiale.  
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C haque année, il tue près de 6 millions de per-

sonnes chaque année, dont plus de 600 000 

sont des non-fumeurs qui meurent pour avoir respi-

ré la fumée des autres. Si l’on ne fait rien, l’épidé-

mie de tabagisme fera plus de 8 millions de morts 

chaque année d’ici 2030. Plus de 80% de ces décès 

évitables seront enregistrés dans les pays à revenu 

faible ou intermédiaire. Ce n’est plus un secret 

pour personne : le tabagisme entraîne plusieurs 

conséquences néfastes sur la santé. Toutefois, le 

nombre de camerounais qui fument demeure alar-

mant. Pourtant il suffit  juste de se renseigner- sur 

les risques liés au tabagisme, pour vouloir en dé-

coudre avec ce fléau.  

C’est fort de cet état que l’Organisation Mondiale 

de la Santé et ses partenaires, à l’occasion de la 

Journée mondiale sans tabac 2014, appellent les 

pays à augmenter les taxes sur le tabac, car des 

recherches ont prouvées que la méthode la plus 

efficace pour endiguer la propagation de la consom-

mation du tabac  est la hausse des taxes 

Taxation du tabac: lorsque les prix sont en hausse, la consommation est en baisse 

> Un cancer sur trois est dû au            

tabagisme. Le plus connu est le cancer du 

poumon, dont 90 % des cas sont liés au 

tabagisme actif et 5 % au tabagisme           

passif. Mais d’autres cancers sont              

également causés par le tabac : gorge, 

bouche, lèvres, pancréas, reins, vessie, 

l’œsophage,  l’utérus .  

> Le tabagisme actif peut  également être 
à l’origine de  maladies cardio-
vasculaires : fumer est un des               
principaux facteurs de risque d’infarctus 
du myocarde. Les accidents,  vasculaires 
cérébraux, les  anévrismes, l’hyperten-
sion artérielle sont également liés, en 
partie, à la fumée de  tabac.L’atteinte 
vasculaire peut aussi provoquer des        

troubles de  l’érection. 

> D’autres pathologies ont un lien ou 
sont aggravées par le tabagisme :   les 
gastrites, les ulcères gastroduodénaux, le 
d i a b è t e  d e  t y p e  I I ,                                           
l’hypercholestérolémie, l’eczéma,  le 
psoriasis, le lupus, les infections ORL (Nez 
- gorge - oreilles) et dentaires, la catarac-
te pouvant aboutir à la cécité. Sans ou-
blier la parodontite, maladie des gencives 
qui provoque le déchaussement et          

la perte des dents. 

Il n’existe pas de seuil  au-dessous     
duquel fumer ne représente pas de          
risque. En effet, Le risque d’être  victime 
d’un cancer du poumon dépend du nombre 
de cigarettes que l’on fume chaque jour, 
mais également de l’ancienneté de son 
tabagisme. Pour réduire ce risque, le seul 
facteur de   prévention efficace est l’arrêt 

du tabac. 

Augmenter les taxes du tabac, c’est réduire sa    

consommation,  c’est sauver des vies 

C onformément à la 

Convention-cadre de 

l’OMS pour la lutte antita-

bac les pays devraient 

mettre en œuvre des poli-

tiques en matière de prix 

et de taxes sur les pro-

duits du tabac en vue de 

réduire la consommation 

de tabac. La recherche 

montre que des taxes plus 

élevées sont particulière-

ment efficaces pour réduire la consommation parmi les groupes plus 

faible revenu et empêcher les jeunes de commencer à fumer.  

Une augmentation de 10% du prix du tabac suscite une baisse de la 

consommation de 4% dans les pays à revenu élevé qui peut aller jusqu'à 

8% dans les pays à faible revenu ou revenu intermédiaire. 

L es taxes sur le tabac sont particulièrement efficaces pour prévenir 

ou réduire le tabagisme chez les jeunes et les plus démunis. Ces 

populations sont les plus touchées par la hausse des prix.                       

L’augmentation des taxes aide les plus modestes à cesser de                   

consommer. Cela leur permet alors de réaffecter leur argent à des 

produits essentiels: nourriture, logement, éducation et soins de                 

santé. Des taxes plus élevées permettent aussi aux familles pauvres  

d’améliorer leur productivité et leur capacité  d’assumer un  emploi 

salarié en raison de la baisse du risque de décès et de maladie. 

Les taxes sur le tabac protègent les pauvres                        
et les jeunes 

Taxation du tabac: lorsque les prix sont en hausse, la consommation est en baisse 

> Un cancer sur trois est dû au            

tabagisme. Le plus connu est le cancer du 

poumon, dont 90 % des cas sont liés au 

tabagisme actif et 5 % au tabagisme           

passif. Mais d’autres cancers sont              

également causés par le tabac : gorge, 

bouche, lèvres, pancréas, reins, vessie, 

l’œsophage,  l’utérus .  

> Le tabagisme actif peut  également être 
à l’origine de  maladies cardio-
vasculaires : fumer est un des               
principaux facteurs de risque d’infarctus 
du myocarde. Les accidents,  vasculaires 
cérébraux, les  anévrismes, l’hyperten-
sion artérielle sont également liés, en 
partie, à la fumée de  tabac.L’atteinte 
vasculaire peut aussi provoquer des        

troubles de  l’érection. 

> D’autres pathologies ont un lien ou 
sont aggravées par le tabagisme :   les 
gastrites, les ulcères gastroduodénaux, le 
d i a b è t e  d e  t y p e  I I ,                                           
l’hypercholestérolémie, l’eczéma,  le 
psoriasis, le lupus, les infections ORL (Nez 
- gorge - oreilles) et dentaires, la catarac-
te pouvant aboutir à la cécité. Sans ou-
blier la parodontite, maladie des gencives 
qui provoque le déchaussement et          

la perte des dents. 

Il n’existe pas de seuil  au-dessous     
duquel fumer ne représente pas de          
risque. En effet, Le risque d’être  victime 
d’un cancer du poumon dépend du nombre 
de cigarettes que l’on fume chaque jour, 
mais également de l’ancienneté de son 
tabagisme. Pour réduire ce risque, le seul 
facteur de   prévention efficace est l’arrêt 

du tabac. 


